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Conseil Municipal 
Séance du 31 mai 

M. Motte qui préside, ouvre la séance a 
9 heures moins un' quart et fait aussitôt pro
céder au scrutin, pour l'élection d'un eecré-
«aire. 

Cette fois encore c'est l'ineffable M. 
Noyelle qui est élu pac les majoritsrda du 
Axïseil. 

TA LISTE DU JURY 
On procède ensuite à la nomination des 

commissaires pour la révision de la liste du 
jury. 

Sont élus : 
Pour le canton Nord. — MM. Rousseau 

Achille et Browaoys Edmond. 
Pour le canton Sud. MM. Oèty Jules et 

Leblanc Emile. 
Pour le canton Ouest. — MM. Deprée 

Léon et Despatare PauL 
COMPTABILITE COMMUNALE 

lèpres deux rapports lus par le maire lui-
même sur les dépenses imprévues du ser
vice 1906 et du service 1907, M. Sayet Gil
bert, parle du compte administratif et do 
compte de gestion de l'exercice 1906. 

Il trouve que tout va pour le mieux et 
dans la meilleure des villes. Il estime que 
ta gestion financière est étonnante, admi 
rabïe .superbe, splendide, digne d'admira
tion. 

Noua sommes des financiers étonnants,dé-
fàsLre-t-ii finalement, en annonçant un excé
dent de recette qui .après ses explications 
embrouillées, laisse prévoir urne situation 
assez embarrassée. 

On lit ensuite une lettre de la Compagnie 
des chemins de fer du Nord refusant de 
créer en ville des bureaux pour l'expédition 
des colis postaux. 

Le citoyen COUPEZ demande, en présen
ce de ce relus, que l'on demande à la com
pagnie d'augmenter le nombre de ses agents 
au bureau des colis postaux de la gare, a 
certaines heures du jour. 

LE SECTIONNEMENT 
M. Motte lit ensuite un long rapport dans 

feqaiel en croyant défendre le sectionnement 
Jl donne justement des armes à ceux qui le 
combattent 

Le citoyen Coupez demande la parole et 
proteste 

« Le sectionnement d'une ville comme 
Roubaix, dit-il, est un non-sens le plus ab
solu, tous les esprits impartiaux sont una
nimes & protester contre la violation fla
grante des prinoioes émanants du suffrage 
grante des principes émanant du suffrage 

L'idée directrice quf a germé dans la tête 
pVun esprit retors afin de diviser Roubaix 
en cinq branches disproportionnées, tant 
»u point de vue social que de la quantité sur 
(m point de la ville des électeurs d'une 
pâme opinion, ensuite dérouter les masses 
populaires, pour arriver a occuper en maî
tre l'Hôtei-de-Vaie. 

L'argumentation de diviser Roubaix en 
cinq sections, telles qu'elles sont découpées 
pour avoir une majorité et une minorité est 
tellement spécieuse .qu'elle ne tient pas dé
l i â t Ou'on nous affirme que la représenta-
lion proportionnelle est juste et équitable, 
nous sommes d'accord, et que cela soit ie 
mieux dans le meilleur des mondes, soit, 
mais soutenir que ie fractioiir.ement des sec-
Lions électorales à Routoatx n'eot pas fausser 
la résultante des suffrages émis par les élec
teurs, c'est se moquer le plus agréablement 
Ce nos concitoyens ,aa contraire, l'ôtablàs-
•ement de oes sections est une affirmation 
fle dénaturer les sanctions du corps <ilec-
lorai et de le pousser à l'énervement. 

Rien dans Rou/baix ne dispose à section
ner .ici tout se lie, l'agglomération est com
pacte .pas de txirrières naturelles ou arti
ficielles .tandis qu'il y a beaucoup de villes 
où le scrutin de liste existe que tout dispose 
à opérer le sectionnement ou les hameaux 
•ont en dehoru de toute agglomération. 

Et, il faut bien le redire, on ne peut ad
mettre d'agiter aux yeux de tous la repré
sentation proportionnelle pour faine digérer 
une mauvaise posture du suffrage universel 
et peu digne pour ceux qui acceptent le3 
décisions dfu peuple souverain. 

Aussi œ sectionnement est injustement 
établi, contraire à la sincérité des opéra
tions électorales et la protestation des 4186 
Mecteurs sera écoutée et prise en considéra
tion par les membres du Conseil Général 
(jui remettront les. choses dans ie droit che
min de la justice. 

LA CONVENTION DU GAZ 
M. Wattinne. donne lecture des modifica-

l o n s apportée» à la convention. 
Tout ce que demandait la minorité est ac

cordé par la compagnie- concessionnaire. 
On est donc sur le point de voter lorsque 

M. Chatteieyn fait remarquer que le siège 
social étant à Paris, les abonnes, s'il sont 
en contestation avec la compagnie, seront 
Obligés d'aller plaider à Lille, même en jus
tice de paix. Cest donc l'emoêchement com
plet de se faire rendre justtee. 

On décide de demander de substituer Rou
baix à Lille pour la justice de paix. Ensuite 
l'ensemble du projet est adopté. 

RAPPORT DES COMMISSIONS 
ASSISTANCE PUBLIQUE. — MONT-DE-

P1KTE 
C'est M. Qéty qui commence en donnant 

torture des comptes administratifs et de ges
tion présentés par la commission adminis-
Irative de l'hospice pour l'exercice 1906. 

i l y a un excédent de recettes de 76.136 fr. 
M) centimes a reporter au budget supplé
mentaire de 1907. On approuve. 

Le même M. Qéty, apprend aux mem-
toces du conseil que le compte administratif 
e t le compte de gestion du Mont-de-Piété 
présente un excédent de recettes de 44.656 
traces 87. 

Les Ire et Se commissions 'ont examiné 
les chapitres additionnels au budget de 1907 
présentés par le conseil d'administration du 
Mont-de- Piété lesquels fournissent un excé
dent de 44.156 fr. 87 et 'je budget primitif 
pour 1908 qui présente de.- son côté un excé
dent de recette de 6.990 fr. tout est ap
prouvé. 

BATIMENTS MUN3CIPAUX 
M. Kosrul, directeur du Conservatoire dé 

nusique demande à prendre possession des 
appartements qui lui sont destinés. 

Comme conséquence de cette décision il 
faut ou lui payer une indemnité de loge-

, ment, ou lui aménager d?autres apparte
ments dans l'école. 
: Cette dernière comb'naiean a paru la meil
leure à l'administration. La dépense relative 
t l'exécution des travaux coûtera 7.500 fr. 

On décide ensuite : d'accepter la proposi
tion de M. et Mme Delprdn Dereourt-Wicart, 
relativement à la conr/truction d'une salle 
de conférence à l'Hôpital de la Fraternité efr-
d'adopter les plans te ls qu'ils sont soumis 
et d'autoriser radmini stration a' remplir les 
formalités nécessaires pour l'exécution 
•osai rapide que povdble des travaux, 

WSTRUCnOIN PUBLIQUE 
Dta t'occupe ensuttt- de la pension & payer 

pour certain» prctesaBurs du collAfle de 

On apprend au conseil que ce collège 
ayant pris beaucoup d'extension — ce qui 
ne plaira pas aux ennemis de l'école talque 
— divers crédits ont été dépassés. H est 
donc (nécessaire de voter 2498 fr. 94. 

Enfin .toujours en ce qui concerne ce col
lège, on approuve le compte d'administra
tion de l'externat et de l'internat ainsi que 
tes budgets supplémentaires de l'exercice 
1907 et les budgets primitifs de l'exercice 
1908. [ 

Toujours en ce qui concerne l'instruction 
publique, on décide la création d'un ate
lier d'apprentissage à l'école pratique de 
commerce et d'industrie. On a demandé une 
subvention au Ministère du CJommeroe et au 
Syndicat des Fabricants. 

LES SOCIETES DE TTR 
La sodété « Le Tir Régional » sollicite un 

subside de 300 fr. en faveur de son deuxiè
me championnat de tir en 1907. 

La commission est d'avis de ne pas al
louer cette subvention. 

La Fédération des sociétés de tir de la ré
gion du Nord demande un don destiné à 
être jttriiraé au lauréat de la grande fête fé
dérale qui aura lieu du 7 au 22 juillet à 
Rouen. 

On vote la subvention habituelle de 150 fr. 
Enfin la société le « Tir National » qui or

ganise un grand concours international se 
voit accorder 250 fr. 

VOIRIE MUNICIPALE 
Ori va enfin repaver la Grande-Place, 

ainsi que nous l'avons dit, ce n'esS pas trop 
tôt. 

Pour effectuer ces travaux de pavage on 
s'embarera des crédits votés pour le pavage 
de la rue Daubervtnn, du quai de Marseille, 
de la rue Leconte-Baillon et de l'avenue Cor-
donrier. sans compter la moitié du crédit 
affecté à l'avenue des Villas. Que devient 
l'argïnt de l'emprunt ? 

En ce rrui concerne ce même pavage de la 
Grarde-Pace ,1a part des Compagnies des 
trarrw.ays sera de 21.500 francs, celle du 
département, de 5.489 fr. 37. 

BAINS PUBLICS 
On se rappelle que notre ami Lefebvre 

avait demandé la création d'un établisse
ment de bain dans le auartier du Pile. M. 
Lepoufre préconise l'établissement de bains 
douches, décidé en principe par le conse'l 
municipal dans sa séance du 21 octobre 
îyoij 

LE REPOS DES FACTEURS 
Aihsi que nous l'avons dit. les facteurs des 

post?s ont adressé au conseil municipal une 
deminde de suppression de .la 4e diatribu 
tien des lettres 1° le lundi de la Mi-Carême 
2° 1« lundi de la St-Christophe ; 3" le mardi 
de lu fête des Fabricants ; 4° le lundi de la 
Rassise de la ducasse de Roubaix ; 5» le 
hindi de la fête des Allumoirs. 

Iti troisième commission représentée par 
M. Noyelle. accepte simplement cette sup
pression le lundi de la Mi-Carême et '.o 
marpi de la fête des Fabricants. 

AFFAIRES DIVERSES 
LÀ Société « l'Express » demandant la ré

silia ion de 30n contrat pour l'affichage sur 
les <andélabres, M. le maire est autorisé à 
faire toutes diligences utiles pour le recou
vrement des redevances restant dues jus
qu'au 1er septembre 1907, date de l'expira
tion du contrat. 

On renouvelle le bail du bureau d'octroi 
du chemin des Couteaux. 

On vote le crédit supplémentaire de 
11.9SI0 fr. 59 pour l'enlèvement des immon-
dica» en J906 et celui de 850 fr. 62 pour cu
rage de3 égouls. 

On adopte pour 1907 le principe d'un car
naval d'été dont la date reste à fixer. 

Coopérative ouvrière " La Paix " 
Ls Commission de la Coopérative la Paix 

adresse l'appel suivant aux travailleurs so
cialistes : 

Citoyens, 
Afiin de hâter la venue de la société qui 

délhTera les travailleurs de l'esclavage mo-
derre pour en faire des hommes libres, il 
est indispensable qu'ils s'organisent sur 
le terrain économique t t politique afin de 
toujours être prêts à opposer aux forces ca
pitalistes l'ensemble des forces ouvrières or-
gani sées. 

Si nous faisons de la Coopération, c'est à 
conc" ition que la prospérité et l'extension de 
celle-ci favorise Je développement de l'Idée 
socialiste. 

Les coopératives socialistes sont des ar
mes puissantes peur le parti socialiste qui, 
sous l'effort des travailleurs unis, débarras
sera l'humanité du patronal 

Certes, ne nous abusons pa« sur les avan
tages que nous donne ïa Coopération ; noua 

ave ns qu'elle n'est pas une solution ; qu el
le n; peut à elle seule résoudre !a question 
sociile et nous n'attendons notre affranchis
sement définitif que de la conquête des pou
voirs publics par le Parti socialiste qui ins
taurera le collectivK-me. Nous pensons 
qu'eh régime capitaliste, les ouvriers peu
vent acquérir plus de bien êtra, plus d'indé
pendante, en s'organisant EUT le terrain 
coopératif. 

Travailleurs, soyons frères, et qu'en la 
coopération socialiste nous nous trouvions 
fraternellement unis, consommant à tou
tes (ses branches d'affaires et que par là 
nous concourions tous à l'extinction de tou
tes nos misère3. 

L i coopération socialiste fait naître I es-

en lisant le journal que les ouvriers zingueurs 
et couvreurs se mettaient en grève est venu aus
sitôt au « Fiat d'Or » pour s'entendre avec le 
syndicat. 

Quelques minutes après, les ouvriers de cet 
établissement reprenaiect le chemin de l'atelier, 
ayant obtenu satisfaction. 

A 8 heures du matin, tandis que la délégation 
allait voir les patrons, un cortège se formait qui 
parcourut les différentes rues de la ville. 

Les quelques ouvriers qui travaillaient encore 
vinrent aussitôt se joindre aux chômeurs. Il n y 
eût pas un seul incident. L'ertente était com
plète. 

Un bon nombre de maisons, et des plus im
portantes, ont accordé aux ouvriers tout ce qu'ils 
réclamaient. 

On compte que dès lundi tous les ouvriers se
ront rentrés victorieux dans leurs ateliers. 

Aujourd'hui, les citoyens Fiers et Hiltrop se 
tiendront en permanence au « Piat d'Or », siège 
du syndicat, a la disposition des intéressés : pa
trons et grévistes. 

• 
st.E MAUVAIS TUYAU 

Lee agents Décrois et Forest ont arrêté, 
hier matin, vers dix heures et demie, boule
vard de Mulhouse, au moment où ils sor
taient d'une baraque d'un chiffonnier, Em
manuel Durieux, baraque située entre la 
rue Hoche et la fabriqué Alfred Motte, deux 
individus qui étaient entrés quelque temps 
avant, porteurs d'un tuyau en zinc long de 
2 m. 50 et pesant 3 kil. 

Conduits au po3te du 1er arrondissement, 
ils ont déclaré se nommer Edouard Deruyck, 
âgé de 24 ans, soigneur, et Edouard Olivier! 
18 ans, peigneur. 

Le tuyau avait été dérobé la veille, au 
soir, à la Fonderie Debruc, près la barriè
re du chemin de ter de Roubaix-Wattrelos 
à Herse-aux. 

Edouard Olivier était en outre recherché 
depui. 
une peine d'un mois d'emprisonnement pro 
noncée par le tribunal correctionnel de Lille 
pour coups et blessures. 

Tous deux ont été iriés de passer devant 
le juge d'instruction. 

Quant au chiffonnier, il sera l'objet d'une 
contravention pour défaut de registre. 

En vente dans toutes les phar
macies. Demandes à M. OSCAR 
FANYAU, pharmacien à. Lille, sa « 

brochure gratuite. LA TISANE 
AMÉRICAINE DES 

SHAKERS GUERIT LA 
ONSTIPATION 

BUREAUX: 69 . RUE DU CASINO, TOURCOING 

DANS UN FOUR 
L'avant-dernière nuit, une brigade d'agents, 

commandés par le brigadier Lorthiois, faisait 
une patrouille, lorsqu'elle aperçut, nichés dans 
le four continu de la briqueterie Masquelier, rue 
oie Rotterdam, à Tourcoing-les-Francs, cind In
dividus. Ces derniers furent arrêtés et conduits 
au po*e de police. Ce sont Uiarles Toeys, 22 
ans ; Arthur Spriet. 30 ans : Henri Marthe, 30 
ans ; François Vanoverschelde, 31 ans. et Jeen 
CailenS. 17 ans. Vendredi, ils furent interrogés 
et durant avouer qu'ils n'avaient ni domicile fixe, 
ni métier bien défini. Aucun délit n'ayant été 
relevé a leur charge, ils furent mis en liberté. 

LES POIVROTS 
Dans la nuit de jeudi a vendredi, un forgeron. 

- | Henri Kceppel, 33 ans, rue de Flandre. 4, errait 
le 1er février dernier, pour purger ; de cabaret en cabaret, rue de Meriin, se livrant 

en co«rs de rouU* a a'SBECaasi ls exercices vo
caux. Il rencontra l'agent Dumortier qui 1 arrêta 
et le rsena au poste. 11 fut remis'en liberté, ven
dredi matin, après s'être vu dresser deux pro
cès-verbaux pour ivresse et tapage nocturne. 

D'autre part, Xavier stoffel, 25 ans, frappeur, 
rue d'Ostende. 2, a été arrête et écroué par l'a
gent Mattiieu et nanti d'un procès-verpal, 

PILE OU FAOE 
Hfep après-midi, l'agent Josson surprit^ bou

levard de l'Egalte, plusieurs jeunes gens jouant 
aux 5ous : ce jeu étant interdit, les joueurs firent 
l'ob) t d une contravention. Go sont : E. D..., 15 
an_s, bac.'eur, rue de la Croix-Ftou^e. 118; A. 
D.... 17 ans. baoleur, rue l<.<in-Bari, 30. et 
A. C..., 17 ans. tireur de cordes, rua du Géné
ral Souhan. Mo. 

ACCIDENT DANS UNE FILATURE 
Un mécanicien de chez MM. Louis Lef••li

vre et Basîin, boulevard d'Armentières, M. 
Octave Knockacrt, 2 Tans, mécanicien, de
meurant n e du Congo, 187, à Mouvaux, a 
été blessé par les éclats d'une petite roue de 
tension de la corde d'un renrideur. 

M. le docteur Lerat appelé aussitôt, a 
constaté des plaies pénétrantes du cuir che
velu (région frontale) avec fêlure de l'os fron
tal. 

Un repos de 20 jours sera nécessaire au 
blessé-

Avis aux cyclistes et photoqraphes ama
teurs : c'est aux Galeries Lilloises qu'on 
trouve le plus de choix d'accessoires et ap
pareils pour cycles et photographie. Deman 
der catalogue. 

UN SOICNEUR BLESSE 
M. Emile Nys, 35 ans, demeurant hameau 

du Nouveau-Slonde, a Wattrejo», soigneur 
chez MM. Leinaire et nil!o~>. Clatears, nie 
df.s Filatures, 34, a eu l'annulaire droit pris 
dans un engrenage en nettoyant son mf lier. 

M. le docteur Godefroy a constaté la per
te d'une portion de la dernière phalange du 
doigt et a prescrit 20 jours de repos. 

TOMBE D'UNE ECHELLE 
Un ouvrier peintre de chez M. Delcour'-

Deldique, entrepreneur de peinture, rue du 
Général Chtmzy, M. Français Coorman, 5S 
ans, demeurant rue Lafontainf, 1(7, était 
occupé à la propriété de M. Paul Destombes, 
boulevard de Cambrai. 

Par suite d'un mouvement trop brusque, 
l'échelle bascula et 1 ouvrier tomba sur le3 
talons. M. le docteur Dupré a constaté des 
entiprses tibia-tarsiennes. Le praticien a 
prescrit six semaines de repos. 

CONCERT D'ETE 
La « Concordia-Harmonie » donnera un con

cert le dimanche 2 juin 1907, a i h. l/2,au Pare de 
Barbieux, et le jeudi suivant, a S heures et de
mie, place du Fontenoy. 

POUR LE SANATORIUM 
Aujourd'hui samedi 1er juin. .1 G heurrs 1* du 

matin, aura lieu le premier départ de l'ann-ie 
pour le sanatorium de SainUPol-sur-Mêr. Le 
convoi comprendra tOS garçons et Oiles. 

prit de solidarité et d'organisation, en un 
;t un point d'appui pour le tra-mol elle 

vailleur. 
C est pourquoi, dans ce supême appel, 

nous vous crions : « Travailleurs socialistes, 
toul sur la brèche. ADportez votre concours 
en idhérant et en consommant à toutes les 
branches d'affaires de la coopérative ou-
vriiire « La Paix n, qui est la véritable ci
tadelle de 'a classe ouvrière de Roubaix », 

Tei doit être notre cri de' ralliement. Al-
ionii camarades socialistes, haut les cceurs 
et es fronU Debout I votre devoir vous 
le commande, votre intérêt vous y oblige. 

Vive la coopérative ouvrière « La Paix » I 
Les commissions de la Coopérative 

« La Paix. 

Les grèves 
LES ZINGUEURS ET COUVREURS 

Nous avons annoncé, hier, que . » ^ S * ^ 9 . 
et Jbuvreurs, lassés d'attendre u™ ^ " f ^ t 
trorjale qui s'obstinait à ne. lMS.veiiin^étajent 
réJhis au « Plat d'Or et avaient déclaré la 

Lk vote eut lieu à 9 heures du soir au .scrutin 
seefet et c?est arunanlmité que la cessation du 
travail fut décidée. *i„i«,«t Q^ m-fcve 

Hier matin, tous les ouvriers ^ ' « " L e ? „ ^ ? ? 
et Une délégation formée des secrétaires^du Syn
dicat et d'un certain nombre £°"vr*fe*f* ^T 
Sentait chez M. ^^tombes, président du. Syn
dicat des patrons, qui leur déclarait... qu il n y 
avait pas de svndiçat de patrons ! . .. 

* W t i o n se__prêsente aiors dans lesdi-

•CHUTE CRAVE 
Mlle Marie Nisse. fiçée de 22 ans, demeurant 

rue de Lille. 192, occupée à la : iorderie Fer-
nand Dern jncourt, rue de France, C3t tombée 
st malheureusement en traversant r-.telier.qu'elle 
sest fa:t une contusien du genou croit et ur.e 
luxation du pied droit. 

M. le docteur Lepers a prescrit a la blessée 25 
jours de repos. ' 

LES RENTES DES TRAVAILLEURS 
Chez MM. A. Denis et Benoist. M. Jules Ken-

neville, homme de ville, demeurant rue d-î Tou
louse, cour Thérin. 23, s'est lait une plaie can-
tuse a la jambe droite en heurtant un rouleau de 
teinture. 

20 jours de repos. 
— Chez MM. Motte et Meilia&soux frtres, M. 

Arthur Petit, 10 ar.s. do^raissear. ittmeurant 
rue Decrêne. 12. s'est fait prendre le médius 
pauche entre deux rouieaux en passant une 
pièce de tissus. 

13 jours de repos. 
— Chez M. M lUe-Boasut fils. M. Amrien Bou

cher, 44 ans, fileur. demeurant rue Desaix. 32, 
a eu la main gauche comprimée entre la lance 
du rochet et la roue du chariot. 

15 jours de repos. 

LEURS RFNTES 
Aux Forges et Ateliers du Nord, 139. rue V>T-

noc-Criocqaeel. Jul;en-Camil!e La^ae. 2(3 ans. ma
nœuvre, rue du Vieux-Bureau, a Wattrelos, en 
seul, vant une ferme en fer, s'est blessé aux 
miins. 

20 jours de Tepos. 
— Ghez Fiament Courcelle, bonnetier, 12. rue 

du M uilin-FaBCt, Germaine Lebrun, 19 ans, 131. 
rue du Virolois. s'est piquée à linoex droit. 

10 j ours de repos. 
— Aux Chau.ironnen'es de Roubaix-Tourco!n2. 

27 bis. rue ne Roubaix, p.erre Patin. 29 ans, 
chaudronnier, rue Daubenton. cour Vandevenne, 
5, & Roubaix, a eu l'épaule dro.t'j lu.x*>e par la 
chute d'un madrier. 

10 j.urs de repos. 
— Aux Etablissements François Masure! frè

res, a Tourc^in^*-le3-lrrancs, Louis --lorin, 14 
ans. hac'.eur, rue du Moulin. 122. s'est Miné 4 

ilne <ir- >it. au cours d'une chute. 
8 jours de repos. 

i f i T - A - T C I V I L 
de TOURCOING du 3! mai 1907 

Kairtanott. — Lscteroq Berthe, rue du Nord, 
— Desaasjapa Andréa, rue de 1 i-Ipin t̂te. — Gri-
monpr.-z-Marteau rue de Valrav, 27. 

Dec-'i. — Oirett;> Paul, lii tus, n » do môre'-
de-Vil ••, 12. — Dhalluin Berthe. 1 an, rue Fin 
de la r.uerre. — Duponchelle Elise, 42 ans, rue 
Xatior. île. 122. 

Iiikiï-TourcÉ 

Cinéma ;r»lis tons I. Jr . : Galeries Lillois» 

INFORMATIONS ET COMMUNICATIONS 

CERCLE MODERNE (Section chorale mixte). — 
Ce soir samedi, à 8 heures et demie, mise ft l'é
tude d'un nouveau chœur, présence indispensa
ble. 

CŒCIUA ROUBAISIENNE. — Aujourd'hui 
samedi, a 8 heures et dimeie, répétition géné
rale; à 9 heures et demie, soirée bachique, sui
vie de tirage de la tombola. 

134e SUCCURSALE DE LA COLONISATION 
FRANÇAISE. — Dimanche 2 juin, de dix heures 
du matin fi midi, a la salle Sainte-Cécile, rue 
Saint-Georges, recettes des cotisations. 

— Dimanche 23 juin, fête annuelle des pré
voyants rentiers. 

„ a"telfeers"et' nous "pouvons d ireqw partout lesî^endjcaUOTs d e s ouvriers furent très bien 

» » 1 » S S U e *""* " ""* <**Crm9* rUé* i ̂ Sès1'tenaun. du reste, un patron ayant apprts I na2ère~ru* Btanchemallle. 

M O U V E M E i N T S O C I A L 

CORPOFtATTON DES PEIGNERONS. — Jeudi 
G juin, crarxle réunion de tous les ouvriers de 
la corporation de Roubaix-Tourcoing et environs. 
Les deux secrétaires du syndicat des métallur
gistes. Fiers et Hiitrop, traiteront de l'utilité syn
dicale. 

m 

£ T A T C I V I L 
de ROUBAIX du 31 mai 1907 

.Vaisiances. — Marguerite Vannieuwenhuyse. 
rue Pellart, 150. — Laure Van Inschoct rue du 
Tilleul, 362. — Arttiur Desimpel rue du Gros-
Saule. 4. — André Dumortier, rue des Lignes, 
25. — Clément Davrain, rue Duc, cour Tettelin, 
16. — Louis Derreumaux, rue Vauban, 4 bis. — 
Claire Fontier. rue Charles-Quint. 13. — Ray
mond*; Lambrecht, rue Blanchemaille. — Lu-
cille Bogaert. rue Blanchemaille. — Juliette Cax-
lier rue de Flandre, 41. — Paul Vermaute, rue 
Philippe-le-Bon, 4S. — Adrknne Reversé, rue 
Blanchemaille. — Eugénie Dorne, rue Blanche
maille. 

Dâces. — Joséphine Dhalluin. 67 ans, ména
gère, rue Columelle, 38. — Anne Van Roest, 60 
ans marchand de tissus, rue de la Chaussée, 1. 
— Philomène Deinave, 67 ans, ménagère, rue 
d'Espagne. 18. — Sidonie Lefehvr*?. 55 ans. mé. 

CROIX 
POMPIERS. — M. le eommandart i!on:>re Ma-

hieu passera une rvvue de la compejni? des 
sapeurs-pompiers dimanche dans la matinée, i l 
n àpecta i tgslxnsnl te matériel d'incendie. 

AOODENT DE TRAVAIL. — Jules Parent, rr.'-
inicicn a l'usine ilolde.i. entorse du pied gauche 

e i f.aïsar.t in faux-pas. 
GREVE. — L.M r.-ivriers couvreurs et slngueuTS 

trs étabussetnecéJ se sont nus eh trréve 
• • matin; ils r<.-c:aiivnt une augmentation -Ae 
ilaire. i >.a suppose que les patrons os toi-J-.-ront 

•.as a leur donner satii ! r 

Wiii -raELOs 
GRAND CARROUSEL VELOCIPF.DIQUE. — 

• établie ehea M. Paul F.ipot. rue de 
T urcaing, lo0, ori.-an:se pour le dimanche 2 
juin, a 1 heure de raprès-otidi, vn ïrand carrou-

'i rue mtej n '. mal. f"j francs de prix 
i et objets. La mise est l̂e 0 .'r. 30. 

En CM- de mauvais temps, la fête sv.-ait re-
m i au 16 juin. 

I \ FftAL'DE. — Les pnéposjs des douanes de 
ii brigade de Wattrelos cr.t arr/te. l.ier matin, 
les rionrmés Julia VanreGham, 19 ans. tacletsae1 
demeurant a RoutHuX, rue de F!ar,dr-?. et Marte 
flelhaye, 17 .ans. épîucheu-e. demeui-ant a Rou-

..•;. Grande-Rus, cour LeJebvre, 16. toutes deux 
nanties de marchandise- ô'e provenante etran-

Les deux jeune? n:k>s ont été conduites a U 
rie de Wattrelos et dirigées sur Lilie. 

LA PUCAS6E. — Cest dimanche orochain 2 
j::in. la BTande ducasso ilu quartier du Créti 
';.:•'. Sans oui dSute, il y aura une afiluence 
très ne nibreuse dans le quartier. 

LANNOY 
FETH DF. r,\-M\\?T10UE. — Cest dimanche 

procaa n 2 juin, a 5 heures du soi;-, qu'aura iieu 
dans fe salons de 11! tel-de-Vilk\ la première 
f.'te de l'Education physique. crganis.5e par la 
Société de gymnasti ;uç n IJX Lannoyenne •. 

l e Omit? d organisation s'est assuré le con
cours de nimbreu-x artistes très distingués. 

.< La Lannoyenne », qui doit concourir en Ire 
division au grand concours int/'cnatioal d Ar
ien, execut ra une partie des cxercicc3 imposés a 
ce concours. 

Nul doute que le « Grand Ballot 3ohémien • 
ne sait le clou de la fête. 

Le grand t Ballet des Ecolièrc-s » sera exécuté 
par une sect jn de l'acole communale des filles. 

En un mot le succès bien légitima est as
suré. 

LES RElS'TES DES TRAVAILLEURS. — Chez 
M. Parerît-Mnnfcri, M. Henri Rys. là ans. gar
çon de machine, d-omeurant a Lannoy, s'est fait 
une contusion asez grave a la tète, en Heurtant 
la déclinche de son métier. 15 jours d'e repos. 

FOREST 
ACQUITTE. — M. Louis Thieffry, fils du maire 

qui avait été accusé du vol de quelques battens, 
a été acquitté par le tribunal correctionnel. 

Les escarpes sont disparus avec la mémo 
habileté que Ie3 bandits de Verlinghem, 
saris qlie ' l'on puisse les atteindre. Ils ont 
regagné leur repaire, dans les environs de 
Lille sang doute, là où personne ne songe à 
eus et où la police de Lille ne peut pas les 
atteindre. 

IiTFFRACTIOK 
Dans la rue du Château, numéro 1, de

meure Mlle Morelle, rentière. C'est une mai
son comme la plupart de celles des ban
lieues ayant deux pièces sur le devant, une 
cuisine en arrière, donnant sur une veran-
dah qui communique avec la salle à man
ger. 

Un jardin est attenant à la maison, fer
mée sur le fond par une palissade. 

Cest par là que dans la nuit de jeudi à 
vendredi vers onze heures du 30ir, les ban
dits s'introduisirent. Ils escaladèrent la pa
lissade eB se trouvèrent dans le jardin. 

Avec uh peu de terre ils enlevèrent sans 
bruit un Carreau de la verandac qu'ils bri
sèrent. Pui3 iU se glissèrent dans la mai
son. 

Ils pénétrèrent -.ïn3î dans la cal3ine où 
ils firent 'd'abord main-basse suc du linge 
et plusieurs paires de chaussures. 113 rou
lèrent toijt cela dans un e33uie-rma;ns. Des 
tiroirs furent vidés et explorés, mais ce ne 
fut pas sans bruit. 

La bonne de Mlle Morelle en entendant 
remuer dans la cuisine vint avec une tu— 
mlôre et I aperçut par l'entrebâillement 
d une porte le3 bandits qui se disposaient à 
continuer! leur visite de la maison. 

EN Furrn 
L'a pauvre bonne en voyant ces homme3 

beaucoup plus ennuyés qu'elle d>illeurs de 
la voir, i e mit à crier au voleur 1 au vo
leur 1 de toutes ses forces. 

Elle courut vers la porte de la rue et rou
vrant todte grande appela au secours les 
voisins, il grands cri3. 

Ces malfaiteurs jugèrent prudent de bat
tre en rétraite. 113 abandonnèrent précipi
tamment 1 le paquet d» leur buttiji et n'em-
p-jrtôrentj qu'une pièce de 1 franc qu'ils 
avaient trouvée sur une armoire de la cui
sine. 

Rapidement il3 escaladèrent lai palissade 
et gagnèrL-nt le large par des jardins. 

Slila N^orelle a perte plainte ! entre le3 
main3 de M. le commissatr s du 9^ arrondis
sement, î 

Une en(quête est ouverte, mais on n'a pa3 
retrouvé Itrace d? ces bandits. Comme nou3 
te disons plus haut la police est inipuissante. 
Aj-dtlà dû territoire de son arrondissement 
un commis?-0-ire ne r>eut rien faite sans de 
ridicules [formalités." 

Les bandits de Saint-Maurice qui sont peut 
être ceux! de Verlinghem auront lç ' 
courir. 

Saint-Aadré,..iauininatic»i« d» portiwaa»vlnst*i| 
neux. -J 

De neuf hennés à ouïe heures, place dy » 
Halle aux 3ncres, fête aérostèqoe d* nrnt * 
onze heures départ du ballon < L« M e n » 
Lille ». „ _ _ J 

Concert place da Théâtre et place M FA* 
senal. __ „ J 

LUuminations elecrriqnes I Rue FisMwtotj 
place du Théâtre, rue des Mannelîe»a> ro< 
Esquermoise, rue Thiexs, place de YAlMOast 
rue de Tenremonde et jardin Iussjen« 

LUNDI 10 JUIN 
A huit heures du matin, kiosque dm l*E»V 

planade, concours individuel de tambours. 
Jeux de bouchon : Faubourg du Sud, rud 

des Bois-Blancs, ouai du Wault et boulevard 
Victor-Hugo. 

A dix heures, salle du Conservatoire, miser 
en étuis des fiches des Sociétés musicales* 
pour le tirage des primes du festival doj 
Vieux-Lille. 

A midi, place de la Halie-aux-Sucres 2 As» 
cension aérostatique. 

A une heure, rues Saint-Sébastien, dri 
Metz, Princesse et du Béguinage i Grand <aW 
rousel attelé. 

A deux heures, quai de la Haute-Deale / 
Joute sur l'eau. — Allée de l'Esplanade i 
Grande Fêts de gymnastique par l'Union d«t 
Sociétés lilloises. 

A trois heures, quai Vauban : Jeo de bai 
gués sur l'eau. 

De trois heures à cinq heures et demi* 
boulevard des Ecoles : Fête aérostatique.Cos( 
cert pendant la fête. 

A trois heures et demie : Festival lillois, 
sur les Kiosques de la place Catinat, du Ja» 
din de Fives et du squaire Ruault. 

A trois heures et demie, au Vélodrome ot" 
lois : Grand-Prix de vitesse de la ville d* 
Lille. 

De quatre à six heures : FSte aérostatlqost 
comique, rue du Faubourg de Douai, place 
Madeleine Canlier et rue Roland. 

A quatre heures, rues de Fives, du Long> 
Pot et du Marché : Jeux de bascules hydrau< 
tiques. 

Salle du Conservatoire : Tirage des uiimei 
du Festival du Vieux-Lille 

A cinq heures, place de la Halle aux S * 
cres : Ascension aérostatique ; départ di> 
ballon < Le Nord ». 

A six heures, kiosque de la place de l4 
République, distribution générale des prix1 

aux Sociétés ayant participé aux jeux et cou* 
cours populaires. 

De cinq heures à sept heures, place dd 
Concert : Grand concert artistique par !« 
« Club des Vingt », et les c Orphéonistes 
Lillois ». 

DIÎ neuf heures à onze heures du soir, quai 
de la Basse-Deûle : Uruminations, Concert' 
sur 'e Pont-Neuf. 

Concerts, place du Théâtre et place de. 
1 Arsenal. — Illuminations électriques, rue 
Fardherbe, place du Théâtre, rue des Maa< 
nehers. Grand'P'ace, rues Esqnenncwsey 
Thiers, place de l'Arsenal, rue de Tenremon
de, Jardin Jnssieu. 

Du 2 juin au "16 septembre, 37e grand con
cours international de tir. organisé par U 
société des < Carabiniers Lillois », avec subsil 
des de la ville de Lille et du Conseil géné>! 

r.r: on 
A.vt F9ax»cr£\ie'fc 
VUE DE RO.VCQ. — 1 

juge din5tructkax interrogera £ujourd'hui 

temps de 

f. Ilouîir, 

Paul --ani'xii Idans l'après-midi, k-_-s 1 
et Ariiiui- Lava, inculpés de vicjlences en
vers un afient de la force publique dans 

de Bas fonctions. On se rappelle 
après avoir été frappé violemment 

Lava, que le douanier Léon 
Solez, t i n le coup de revolver qui blessa 
malheureusement à mort Mme Lava mère. 

l'exerci ;e 
qu'; c'e-i. 
par les fr 

FETES DE LILLE 

Voici le programme complet des fêtes cam-
munalcs qui auront lieu les samedi S,diman-
:he ca et landi ïa juin : 

SAMEDI S JUIN 
De neut heures i onze heures d^ soir, cou
rts Giand'Place et place de l'Aijsenal. 111 
inations électriques, rua Faidhefbe, place 

Th< des Manneliers, Grand'Plac 
rues Esqjuermoise, Thiers, place de l'Arse-

de Tenremonde, Jardin Ju isieu. 
Angles des rues Saint-André. Saint-Sébas

tien et du Magasin, grandes fêtes de gym
nastique 'i* nuit, par l'Union des Sociétés lil
loises 

A huit 
DIMANCHE 9 JUIN 

matin, salve< 

place aux 
Cceurs 

hïure 
sur les mmparts de la Citadelle, 

s à sept heure 
Bleuets, <oncours de pinsons par I n 
Jcyc 

A d:x heures, boulevard des Edoies, revue 
Sociétés prenant part aux difflér' 

populaire conco*j' 
FCte n- ilitaire tranco-belj organisée par 

es lilloises d'Anciens m 
sures, réception officiells à l'Hôtel 

réception 

les SociO 
A onze 
de Vi'.le 

A midiL saile du Conservatoire, 
des sociétés prenant part au Fest 
national de musique, organisé par le comité 

du Vi 
heures et demie, TU 

e Saint-Martin et rue de 

LILLE 

COUP DE MATFDE BANDITS 
A SAINT-MAURICE 

Deux bandits se sont introduits dans une 
maison, comme à VerUnqhem, et ont 

lui devant les cris de la bonne en 
emportant i franc. 

Sont-ce les bandits crai ont fait l'auda-
reax coup de main de Veriinghem et qui 
sont encore en liberté, qui ont opéré hier 
une tentative de cambriolage a Samt-Mau-
rice? 11 y a tout lieu de le croire. 

Cet acte de banditisme perd de son îm-
Dortanee. si l'on veut, car les malandrins 
iTont pas emporté de butin. Il n'en resta 
oas moin3 un coup de main très hardi, 
ipéré dens un endroit trè3 h»hitè, la rue du 

j Château, a Saint-Maurioe. 

A deux 
aie, pi 
ue et 

Vieux-Lill|e. 
Jeux < 

Béthune 
Dunkerqii 

de !a Mon-
Gand : Re

filé des Sociétés du festival du 

bouchon : Rue du F;iubourg de 
place de l'Arbonnoise, avenue de 
', square Pierre Ricart rue I-a-

marck, boulevard de l'Usine, rue des Pos
tes. '-JVJ 

Jeu de bac : place Déliot. 
~ s à l'arc au berceau ; A F € Alliance 

d'Anas, chez Van Gecm. rue d'Esquer-

Place de 

Jeu de 
seront organisées dans différent 

d'artillerie 

Tir ho-izontal au fusil-arbalète 
Maubeuge. 

gneau : Des parties <jïe bergneau 
quartiers 

ville. Le rebat du lundi atira ireu rue 
du Vieux-Faubourg. 

deuv heures et demie, relates interna-
nales, organisées par 1' c Unior^ nautique » 
r le canal de la Elaute-DeûF 

sie-ïe des Francs-Tireurs de Camtelcu 
rue du Marais de Lomme : Tir ̂  l'arc à la 
perche «ans mise. 

Concours international do billard anglais 
à YYazemmes et à Fives. 

Concovrs de poste aérienne, organisé par 
l'Union Colombophile « La Concorde », de 
Lille. 

Concours de marche de vélos çt machines 
fleuris, décorés ou transformés, organisé par 
la Direction du Vélodrome lillois, sous les 
auspices de la Municipalité. Les Jurys seront 
installés: place des Quatre-Chernins, 
Wicar, place Philippe-Leboa 
vélos se ifera sur le parcours d< 
pour sel disloquer place Philippe-de-Girard. 

Bouleviard des Ecoles : Jeu dê  balle. 
A quatre heures, place d-u Conjcert, rue de 

la Barre^ place Saint-André et [place aux 
lîleuts : Audition musicale par jles Sociétés 
du festival du Vieux-Lille. 

A cinq heutes, square Ruault t Jeu de 
ballon. 

Jeu de boules : Au faubourg Saint-Mauri
ce et à Moulins-Lille. 

A neuf heures du soir, rue Saint-Martin, 
fèïe cinématographique. 

Rues <3e 1A Monnaie. Saint-Pierre et 

IRIBbNAUX 
Tribunal Correctionnel de Lille 

Aulience du St mai i»J7 
Pi-^-dence de M. GODARD 

VOL DE BIJOUX A TOURCOINO 
Le a mai, dans I après-midi, deux ouvriers 

r> :;.:vs au service de M. Clarisse, rue DervauXt 
élaient oocupé3 à reparer la façade de la maison 
de M. Jules DuciK^ajo-Freteon, iti -â a hniBsciuri 
rue 'Wjnoc-Choqueel, 133. L'un de ces ouvriers] 
Henri Coolsaet, 17 ans. rue Racine, 31, se trou* 
vait sur une échelle. Son camarade s'absenta 
pour aller boire une chope. Petdant ce temps; 
Coolsaofc profila de ce que la maison était dé-, 
sorte pour s'introduire au moyen de son ecneua. 
dans une ebambre a coucher. Il y déroba une 
montre en <_r. d une valeur de 300 francs, una 
bague en or ony-e d'un aiamant de tro.s carats* 
d'une valeur de 900 :ran-^, et une ptuie de ju-
mell*s eerckiss d'or, d'ure valeur de 130 francs. 
Quelques jours plus tard, le vol fut découvert 
et immédiatement l<̂ s ^jupçons se portèrent sur 
Gaolsaet qui — fait significatif — avait quittai 
son patron le lendemain du jour du vol et donl 
i allure embarrassée avait été trouvée suspectd 
le 6 mai par sort camarade de travail lorsque 
ce dernier se remit à I itivre après s'être rafra* 
chi dans un cabaret voisin. 

Une enquête fut entreprise par le service de la 
Sûreté. I-es renseiqnemenUs rwcneiUis sur Cool' 
saet étaiert très mauvais. Il fut arrêté. Très 
calme, il nia. Mais des agents avaient interrogé 
sa mère et cette dernière avait avoué qu'elle avaif 
découvert dans la poche d'un vêtement appars 
tenant à son fds une montre de femme, en or* 
InVerrorfé à nouveau par M. Niéderst, il reconnu! 
qu'il étiiit l'auteur du vol et désigna un individu 
qui lui avait servi de complice : Gaston-Cyrilie; 
Tnéry, 2o ans, tisserand, rue Masséoa. 

Théry, arrête une heure plus tard, raconta an 
commissaire que. charsrô par Gocisaet de vnndna 
les biĵ oux, il avait remis la ba^ue et la roontra 
ù un borioser de Roubaix. Irené-Ernest Ver-, 
braape, 20 ans, rue de Rauhaix, 119 H avait recul 
en échange 30 francs pour la nrontr» et 42 francs; 
4pour la barrue. Mais volant à sor tour le voleur, 
il avait dit'à ce dernier r « J'ai touché 20 francs,' 
en voilà. 10 ! » Le commissionnaire s'était réser»4 
une jolie commission I 

M. Ni-SJerst se rendit en bâte chez l'horloger* 
d-î-Hna sa qualité et lui demanda s'il avait réel, 
(errent achel-1 la montre et la bague. Verbruggha 
reconnut qu'il avait acheté la montre, qui se 
trouve en ce moment a G.ind, ajouta-t-il, maia 
jura qu'il rie s'était pas rendu acquéreur de lai 
bague. Ses déclarations étant très embarrassées, 
le commissaire l'arrêta sur-Je-cbamp. Prix dei 
peur, il djnna au magistrat des indications qui 
permirent de retrouver chez lui la montre. Puis, 
pressé de questions, il finit par avouer qu'il ava;| 
aussi acheté la bague et qu'il avait, vendu le diaj 
mant 130 francs .1 un bijoutier de Roubaix. Ouanf 
a la ba.'ue elle-même, il aflirma 1 avoir expédié*! 
à son frère, i Gand. 

Les trots compère J, Coolsaet. le voleur. Théry^ 
la commissionnaire, et Verbrug^rhe, le receleur^ 
sont condamnas chacun à six mois de prison. 

ACQUITTE — M. Jean-Baptiste Lepeta, 32 ans. 
accusé par un carde-chasse d'Houplin d'avoir 
tirO des couos rie revolver contre lai a Ta snit^ 
d'une comparution en correctionnelle, est rei 
connu inrocent et acquitté. 

Va-t-on lui enlever sa première condamnation 
après la démonstr-ation de ce que valent les le* 
inoignaga do gafdel 

POUR COUPS. — Est condamné k un mol»l 
do prison avec sursis. Dierick Camille. 23 ans» 
homme de peine, qui, au ccurs d'une grève che» 
GuilVemmxl, ù Loos, frappa une de ses oama-

place 
Lé défilé des 

boulevard 

Ghronique Balnéaire: 
OSTENDE 

AU KURSAAL D OSTENDE 

Après son succès de mercredi dernier 4W 
Kursaal d'Ostende, Madame Beresa Muratoro 
aura pu dire comme César : Veni, vidi, vicûj 
C'est, en effet, presqu un début. Mme Be< 
resa Muratore est une jeune femme, d'une 
beauté ravissante, et d'un talent accompli.; 
qui sert admirablement une voix étendue ei 
sympathique. Rengagée aussitôt pour pl«-> 
sieurs auditions cet été, ce succès sera pool 
elle le point de départ d'une carrière que l'os 
peut, sans hésitations, prévoir des plu» bril» 
iantes. Nos DIUS «rnceres MUci£atio»»»w -


